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Pourquoi un Plan de Déshe rbage  ? 

 

 

Le désherbage chimique des surfaces urbaines, du fait de leur constitution, présente de forts risques en termes 

de transfert des résidus de produits appliqués vers les eaux de surface. En effet : 

 

¶ En ville, une grande majorité des revêtements sont imperméabilisés ; 

¶ Le réseau de collecte des eaux pluviales, très développé, est connecté directement auȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

 

! ŎŜǎ ŦŀŎǘŜǳǊǎ ǎΩŜƴ ŀƧƻǳǘŜƴǘ ŘΩŀǳǘǊŜǎ : 

 

¶ De nombreuses surfaces a priori perméables se comportent comme des surfaces imperméables dès qǳΩƛƭ 

pleut, du fait de leur pente ; 

¶ Les applications de désherbants sur ces zones restent mal maîtrisées, et peuvent conduire à des 

surdosages, accentuant le risque de pollution par transfert des résidus vers le milieu naturel. 

 

Ces différentes dimensions ŘΩǳƴŜ ƳşƳŜ ǊŞŀƭƛǘŞ Ŧƻƴǘ ǉǳΩǳƴŜ ǇǊƛǎŜ ŘŜ ŎƻƴǎŎƛŜƴŎŜ Ŝǎǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ ǎƛ 

ƭΩƻƴ ǾŜǳǘ ŜƴǊŀȅŜǊ ƭŀ ŎƻƴǘŀƳƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜǎΦ 

Pour cela, un outil a été créé, et validé sur le plan régional par la CREPEPP : le Plan de Désherbage Communal. 

Son buǘ Ŝǎǘ ŘŜ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ŞǾƛŘŜƴŎŜ ƭŜ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ƭƛŞ Ł ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŘŞǎƘŜǊōŀƴǘǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ 

ǇǳōƭƛŎǎ ŘΩǳƴŜ ŎƻƳƳǳƴŜΣ ŘŜ ŦŀƛǊŜ ƭŜ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘŜ ŘŞǎƘŜǊōŀƎŜ Ŝǘ ŘŜ ǇǊƻǇƻǎŜǊ ŘŜǎ ǎƻƭǳǘƛƻƴǎ 

ŀŘŀǇǘŞŜǎ ǾŜƴŀƴǘ ǎŜ ǎǳōǎǘƛǘǳŜǊ Ł ƭΩŜƳǇƭƻƛ ǳƴƛŦƻǊƳŜ Ŝt systématique des herbicides chimiques. Son acquisition 

Řƻƛǘ ǎΩŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜǊ ŘΩǳƴ ǘǊŀǾŀƛƭ ŘŜ ǊŞŦƭŜȄƛƻƴ Ŝǘ ŘΩǳƴŜ ǊŜƳƛǎŜ Ŝƴ ǉǳŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇŀǊǘ ŘŜ ƭŀ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ ŎƻƳƳŜ ŘŜ 

ses services techniques : doit-on désherber partout ? Quelle est la place de la végétation spontanée sur nos 

trottoirs ? 

 

[ŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ Řǳ Ǉƭŀƴ ŘŜ ŘŞǎƘŜǊōŀƎŜ ŎƻƳƳǳƴŀƭ ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ Řŀƴǎ ǳƴŜ ƭƻƎƛǉǳŜ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜ Ł 

ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ƭƻŎŀƭŜΣ Ŝǘ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƴƻǘǊŜ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ /ΩŜǎǘ ŘƻƴŎ ƭΩŀŦŦŀƛǊŜ ŘŜ ǘƻǳǎΣ Ŝǘ ŎŜƭŀ ǇŀǎǎŜ ǇŀǊ ǳƴŜ 

évolution des comportements et une implication des habitants dans la démarche.  

 

La réalisation du plan de désherbage de la commune a été confiée au réseau FREDON/FDGDON des Pays de la 

LoireΦ /ŜǘǘŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ƴƻǘƛŎŜ ŀ ǇƻǳǊ ƻōƧŜǘ ŘΩŀƛŘŜǊ Ł ǎŀ ŎƻƳǇǊŞƘŜƴǎƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŜƴ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻǳǘƛƭ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭΣ 

indispensable pour conduire de véritables changements de pratiques, et choisir les itinéraires techniques les 

ƳƛŜǳȄ ŀŘŀǇǘŞǎ Ł ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ǉǳŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ǎΩŜǎǘ ŦƛȄŞe Υ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘǳǊŀōƭŜ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ǇǳōƭƛŎǎΦ 
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Méthodologie  

 

 

LES ETAPES DE LA MISE EN PLACE DU PLAN DE DESHERBAGE 

 

[Ŝ Ǉƭŀƴ ŘŜ ŘŞǎƘŜǊōŀƎŜ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳȄ ǎΩƛƴǘŝƎǊŜ Řŀƴǎ ǳƴŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ Ǉƭǳǎ ƎƭƻōŀƭŜ Ǿƛǎŀƴǘ Ł ŦŀƛǊŜ ŞǾƻƭǳŜǊ 

les pratiques en intégrant la protection de la ressource en eau. 

 

A.  Etape ò0ó : Inventaire des pratiques de la commune  

 

Cette étape vise à déterminer : 

¶ les surfaces désherbées et à décrire les pratiques de désherbage correspondantes, 

¶ les surfaces non désherbées. 

 

Cet inventaire constitue le diagnostic initial aboutissant au bilan critique des pratiques de la commune. Il sert de 

ǊŞŦŞǊŜƴŎŜ ŀŦƛƴ ŘŜ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ŘŞǎƘŜǊōŀƎŜ Ŝǘ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎΦ /Ŝ 

relevé aboutit à une première cartographie des surfaces désherbées et des surfaces non désherbées. 

Lors de cette étape, un diagnostic complet est élaboré sur le stockage des produits phytopharmaceutiques, les 

Equipements de Protection Individuelle ό9tLύΣ ƭŀ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀƎŜƴǘǎΣ ƭŜ ƳŀǘŞǊƛŜƭ ŘŜ ǇǳƭǾŞǊƛǎŀǘƛƻƴΣΧ 

 

B.  Etape ò1ó : D®finition des objectifs dõentretien 

 

Sur la base du diagnostic initial, cette phase encourage les responsables communaux (élus et responsables des 

ǎŜǊǾƛŎŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎύ Ł ǎΩƛƴǘŜǊǊƻƎŜǊ ǎǳǊ ƭŀ ǇŜǊǘƛƴŜƴŎŜ Ŝǘ ƭΩƛƴǘŞǊşǘ ƻǳ ƴƻƴ ŘŜ ŘŞǎƘŜǊōŜǊΦ 

9ƭƭŜ Ŝǎǘ ŀǳǎǎƛ ƭΩƻŎŎŀǎƛƻƴ ŘΩƛƴŦƻǊƳŜǊ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜ ǇǊƻƧŜǘ Ŝǘ ŘŜ ŎǊŞer un échange au travers : 

¶ de réunions, 

¶ ŘŜ ŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴǎ ŞŎǊƛǘŜǎΣΧ  

Elle comprend : 

¶ ƭŀ ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƻǴ ƭŜ ŘŞǎƘŜǊōŀƎŜ Ŝǎǘ ǎƻǳƘŀƛǘŞ ǇƻǳǊ ŘŜǎ Ǌŀƛǎƻƴǎ ŘŜ ǎŞŎǳǊƛǘŞΣ ŎǳƭǘǳǊŜƭƭŜǎ όΧύΦ tƻǳǊ 

ŎŜǎ ȊƻƴŜǎΣ ƛƭ ŦŀǳŘǊŀ ŘŞŦƛƴƛǊ ƭŜǎ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ Ŝƴ ǘŜǊƳŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ (maîtrise complète ou bien partielle de 

la flore adventice) ou les aménagements permettant de ne pas effectuer de désherbage. 

¶ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ŞǾƛŘŜƴŎŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƻǴ ƭŜ ŘŞǎƘŜǊōŀƎŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜΦ 
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C.  Etape ò2ó : Classement des zones ¨ d®sherber et choix 
des m®thodes dõentretien 

 

1.  Classement des surfaces à désherber suivant le niveau de risque  

[ΩƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ŞǘŀǇŜ Ŝǎǘ ŘŜ ŘŞŦƛƴƛǊΣ ǇƻǳǊ ŎƘŀǉǳŜ ȊƻƴŜ Ł ŘŞǎƘŜǊōŜǊΣ ƭŜ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ǘǊŀƴǎŦŜǊǘ ŘŜǎ 

ǇǊƻŘǳƛǘǎ ƘŜǊōƛŎƛŘŜǎ ǾŜǊǎ ƭΩŜŀǳΦ hƴ ŘƛǎǘƛƴƎǳŜ ŘŜǳȄ ƴƛǾŜŀǳȄ Ře risque : 

ω élevé, 

ω réduit. 

 

2.  Choix des méthodes de désherbage associées  

Le classement des zones suivant le niveau de risque de transfert des molécules herbicides débouche sur le choix 

ŘŜ ƳŞǘƘƻŘŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŀǇǇǊƻǇǊƛŞŜǎΦ Lƭ Řƻƛǘ ǎŜ ŦŀƛǊŜ Ŝƴ ǘŜƴŀƴǘ ŎƻƳǇǘŜ ŘŜ consignes présentées dans les 

chapitres « II. Méthode de classement » et « III. Arbre de décision pour déterminer le niveau de risque ». 

 

D.  Etape ò3ó : Enregistrement des pratiques dõentretien de 
lõespace communal 

[ΩŜƴǊŜƎƛǎǘǊŜƳŜƴǘ ŎƻƴŎŜǊƴŜ ƭŜǎ ƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ réalisées par les agents communaux, mais aussi celles réalisées par 

les éventuels prestataires de service de la commune. 

 

E.  Etape ò4ó : Bilan annuel du plan de d®sherbage 

/Ŝ ōƛƭŀƴ Ŝǎǘ ǊŞŀƭƛǎŞ ǎǳǊ ƭŀ ōŀǎŜ ŘŜǎ ƛƴŦƻǊƳŀǘƛƻƴǎ ŜƴǊŜƎƛǎǘǊŞŜǎ Ł ƭΩŞǘŀǇŜ ǇǊŞŎŞŘŜƴǘŜΦ Lƭ permet de confronter 

ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Ŝǘ ŘŜ ǊŞŀƧǳǎǘŜǊΣ ǎƛ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜΣ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΦ [ΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ǇŜǊǎƻƴƴŜ 

ŜȄǘŞǊƛŜǳǊŜ Ł ƭŀ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞ Řŀƴǎ ƭŜ ǎǳƛǾƛ Ŝǎǘ ǎƻǳƘŀƛǘŀōƭŜΣ ǉǳŜ ŎŜ ǎƻƛǘ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾŜƳŜƴǘ όŘŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘΩǳƴ ōŀǎǎƛƴ 

versant, ŘΩǳƴ {!D9 ƻǳ ŘΩǳƴŜ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜύ ƻǳ ƛƴŘƛǾƛŘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ όŜƴ Ŧŀƛǎŀƴǘ ŀǇǇŜƭ Ł 

un prestataire de service). Certains bassins versants ou SAGE demandent à chaque commune de fournir un bilan 

annuel (quantités appliquées, surfaces, etc.).  
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Méthode de classement  

 

La notion de risque est directement liée au phénomène de ruissellement. En milieu urbain, le ruissellement de 

surface suite à une pluie est responsable du transfert des herbicides vers les eaux. Deux facteurs ont ainsi été 

retenus pour réaliser le classement des zones à désherber. Il s'agit de la proximité à l'eau et de la capacité 

d'infiltration de la surface. 

 

A.  Proximité à l'eau  

La finalité du plan de désherbage est la protection de la ressource en eau. C'est pourquoi, il est important 

ŘΩƛŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ǎƛǘǳŞŜǎ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ƻǳ ŎƻƴƴŜŎǘŞŜǎ Ł ǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘΩŜŀǳ όǊŞǎŜŀǳ ƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜύΦ 

 

1.  Zones à proximité du réseau hydrographique  

Sont considérées comme surfaces situées à proximité du réseau hydrographique, toute surface située à moins 

ŘŜ р Ƴ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳ ŦƛƎǳǊŀƴǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎŀǊǘŜǎ LDb ŀǳ мκнрлллème en points bleus, traits bleus 

Ŏƻƴǘƛƴǳǎ ƻǳ ŘƛǎŎƻƴǘƛƴǳǎ όƻǳ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎŀǊǘŜǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŘŞŦƛƴƛŜǎ ǇŀǊ ŀǊǊşǘŞ ǇǊŞŦŜŎǘƻǊŀƭ ƭƻǊǎǉǳŜ ŎŜƭƭŜǎ-ci 

existent).  

 

2.  Zones connectées  au réseau hydrographique  

¶ Les fossés même à secs ne figurant pas sur les cartes IGN au 1/25000ème όƻǳ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎŀǊǘŜǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 

départementales), les caniveaux, les ǇƻǳǊǘƻǳǊǎ ŘΩŀǾŀƭƻƛǊǎ,  

¶ BƻǳŎƘŜǎ ŘΩŞƎƻǳǘ, puits... 

¶ Les surfaces en pente même perméables pour lesquelles le ruissellement de surface est prédominant et au 

ōŀǎ ŘŜǎǉǳŜƭƭŜǎ ǎŜ ǘǊƻǳǾŜ ǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘΩŜŀǳ όŀǾŀƭƻƛǊΣ ǳƴ ŦƻǎǎŞΣ ǳƴ ŎŀƴƛǾŜŀǳΣ ǳƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳΧύ. Toute 

la zone en pente sera alors considérée comme connectée au réseau hydrographique. 

¶ Les surfaces drainées pour lesquelles les transferts de produits phytosanitaires sont potentiellement 

importants (terrains de foot drainés, greens de golfΧ). 

 

 

B.  Capacit® dõinfiltration de la surface 

Le ruissellement dépend fortement de la perméabilité des premiers centimètres d'une surface. Il est donc 

important de pouvoir juger de cette perméabilité lors du classement. Mais attention, la perméabilité ne dépend 

pas uniquement de la nature du substrat. Elle diminue fortement lorsque : 

¶ la surface est compactée et tassée, 

¶ le sol est saturé en eau. 
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Surface imperméable : 

Le ruissellement des eaux 

pluviales est fort et 

ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǇŀǊ 

conséquent très réduite : 

revêtements bitumé, 

bétonné, dallé, stabilisé 

compacté (empêchant 

ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜŀǳύΣ ŜǘŎΦ 

Zone en enrobé parking          

de lõ®glise 

1.  Les surfaces « imperméables »  

Les surfaces imperméables ont une capacité d'infiltration très réduite. Elles présentent donc un risque de 

ruissellement important. Ce sont généralement des surfaces cimentées, bitumées, enrobées, pavées, 

goudronnées, et bicouches. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

2.  Les surfaces dites « perméables », considérées comme imperméables  

 

Les surfaces stabilisées (les sables stabilisés aux liants hydrauliques ou les sables stabilisés mécaniquement) sont 

consiŘŞǊŞŜǎ ŎƻƳƳŜ άƛƳǇŜǊƳŞŀōƭŜǎέΦ 

 

3.  Les surfaces  nécessitant un diagnostic visuel  

 

Les autres surfaces (sablées, gravillonnées) doivent être examinées visuellement afin de déterminer leur réelle 

perméabilité. 

Un substrat apparemment perméable peut dans certaines ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ǎΩŀǾŞǊŜǊ ƛƳǇŜǊƳŞŀōƭŜΣ ǎŜǳƭŜǎ ŘŜǎ 

observations de terrain pourront permettre de comprendre le comportement du substrat : 

¶  Si le sol est marqué par des ornières de ruissellement (dues au ravinement par les eaux pluviales), on 

estime que la surface se comporte comme un substrat imperméable. Dans le cas contraire, la surface 

est considérée comme perméable. 

¶  {ƛ ƻƴ ƻōǎŜǊǾŜ ŘŜǎ ŦƭŀǉǳŜǎ ŘΩŜŀǳ Ŝƴ ǎǳǊŦŀŎŜ ǎǳƛǘŜ Ł ǳƴ ŞǇƛǎƻŘŜ ǇƭǳǾƛŜǳȄΣ ƻƴ ŜǎǘƛƳŜ ǉǳŜ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ 

ǇǊŞǎŜƴǘŜ ƭŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘΩǳƴ ǎǳōǎǘǊŀǘ ƛƳǇerméable (infiltration faible). 

 

5ŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ ƻǴ ƭŀ ǎƛƳǇƭŜ ƻōǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŞǘŀǘ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ƴŜ ǇŜǊƳŜǘ Ǉŀǎ ŘŜ ǎǘŀǘǳŜǊ ǎǳǊ ƭŀ ǇŜǊƳŞŀōƛƭƛǘŞ Řǳ ǊŜǾşǘŜƳŜƴǘΣ ǎŜ 

référer au classement présenté dans le tableau des perméabilités. 
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Surface perméable :  

Le ruissellement des eaux 

pluviales est faible, et 

ƭΩƛƴŦƛƭǘǊŀǘƛƻƴ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ǘǊŝǎ 

importante : 

revêtements enherbé, 

sablé, terre végétale, tout-

venant, etc. 

Zone perméable Square de la 

DǊŀƴŘΩwǳŜ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

*Tableau des perméabilités 

Surfaces imperméables Surfaces perméables Surfaces à 

diagnostiquer 

Surface bitumée (enrobé ou 

bicouche) 

Terre nue ou 

enherbée 

Surfaces sablées 

Surface sablée cimentée Association terre / 

gravas (2) 

Surfaces 

gravillonnées 

Surface pavée (pavés en 

granite ou en ciment) 

  

Surface dallée (1)   

Surface stabilisée (3)   

(1) concerne différentes natures de dallage : calcaire, marbre, granit, porphyre, 

grès, ardoise, quartzite, schiste. 

(2) mélange de terre et de cailloux de diamètre 0/60. 

(3) ŀƛǊŜ ǎŀōƭŞŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞŜ ŘΩǳƴŜ ǎƻǳǎ ŎƻǳŎƘŜ ŘŜ ƎǊŀǾƛŜǊ όлκолύ Ǉǳƛǎ ŘΩǳƴŜ ŎƻǳŎƘŜ ŘŜ 

finition. 

 

C.  La pente  

 

[Ŝ Ŧŀƛǘ ǉǳΩǳƴŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ǎƻƛǘ Ŝƴ ǇŜƴǘŜ ŀŎŎŜƴǘǳŜ ƭŜ ǊƛǎǉǳŜ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŘŜ ǘǊŀƴǎŦŜǊǘ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ phytopharmaceutiques 

ǾŜǊǎ ƭΩŜŀǳΣ ǉǳŜ ŎŜ ǎƻƛǘ ǎǳǊ ǳƴŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ƛmperméable ou perméable. Sur cette dernière surface la présence 

ŘΩƻǊƴƛŝǊŜǎ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ ƻǳ ŘΩŜŀǳ ǎǘŀƎƴŀƴǘŜ Ŝǎǘ ǳƴ ōƻƴ ƛƴŘƛŎŀǘŜǳǊ ŘŜ ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ǇƭǳǾƛŀƭŜΦ  

Donc pour les surfaces perméables en pente, présentant un ŎƘŜƳƛƴ ǇǊŞŦŞǊŜƴǘƛŜƭ ŘŜ ƭΩŜŀǳΣ le niveau de risque 

sera considéré comme élevé. 
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Principe de détermination du niveau de risque  

 

Le classement des zones selon le risque de transfert des produits phytosanitaires (élevé ou réduit) est réalisé en 

ǳǘƛƭƛǎŀƴǘ ƭΩŀǊōǊŜ ŘŜ ŘŞŎƛǎƛƻƴ Ŏƛ-dessous. 

 

¢ƻǳǘŜ ȊƻƴŜ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ƻǳ Ŝƴ ŎƻƴƴŜȄƛƻƴ ŀǾŜŎ ǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘΩŜŀǳΣ ȅ ŎƻƳǇǊƛǎ ƭŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ŘŜ ŘǊŀƛƴŀƎŜ, est classée en 

risque élevé. 

 

5ŀƴǎ ƭŜ Ŏŀǎ ƻǴ ƛƭ ƴΩȅ ŀ Ǉŀǎ ŘŜ ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ƻǳ ŘŜ ŎƻƴƴŜȄƛƻƴ Ł ǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘΩŜŀǳΣ ƭŜ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ŦŀŎǘŜǳǊ Ł ŎƻƴǎƛŘŞǊŜǊ Ŝǎǘ ƭŀ 

ŎŀǇŀŎƛǘŞ ŘΩƛnfiltration de la surface. Différents cas peuvent alors se présenter : 

¶ si la surface est imperméable, elle est classée à risque élevé, 

¶ ǎƛ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǎǘ ǇŜǊƳŞŀōƭŜ Ƴŀƛǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ŘŜǎ ƻǊƴƛŝǊŜǎ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘ Ŝǘκƻǳ ŘŜǎ ŦƭŀǉǳŜǎ ŘΩŜŀǳΣ ŜƭƭŜ Ŝǎǘ 

classée en risque élevé, 

¶ ǎƛ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǎǘ ǇŜǊƳŞŀōƭŜ Ŝǘ ƴŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ƴƛ ƻǊƴƛŝǊŜ ŘŜ ǊǳƛǎǎŜƭƭŜƳŜƴǘΣ ƴƛ ŦƭŀǉǳŜ ŘΩŜŀǳΣ ŜƭƭŜ Ŝǎǘ ŎƭŀǎǎŞŜ Ŝƴ 

risque réduit. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

ZONE À DÉSHERBER ? 

Eloign®e dôun 

point dôeau 

Surface imperméable ou peu 

perméable (présence de flaques ou 

de sillons creus®s par lôeau) 

Surface perméable 

Surface plane et non 

drainée 

Surface connectée à un 

point dôeau (en pente vers 

un point dôeau ou surface 

drainée) 

RISQUE ÉLEVÉ 
Surface situ®e ¨ proximit® dôun point dôeau 

(5 m autour des rivières, étangs, puits, marais                  

1 m des foss®s, caniveaux,é  et autour des avaloirs 

dôeau pluviale, bouches dô®gout) 

OU

I 

NON RISQUE ÉLEVÉ 

RISQUE ÉLEVÉ 

RISQUE REDUIT 

REDUIT 

Exemple : 

chemin en 

sous bois 
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Cartographie  

 

 

 

 

¶ Carte des risques de transfert 

¶ Carte des risques de transfert avec pentes 

¶ Carte des ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ 

¶ Carte des revêtements 

¶ /ŀǊǘŜ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ 

¶ Carte des préconisations générales 

¶ /ŀǊǘŜ ŘŜǎ ǇǊŞŎƻƴƛǎŀǘƛƻƴǎ ǇŀǊ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ : 

o Balayage mécanique 

o Fauche (fauche, tonte, rotofil, réciprocator) 

o Manuel (binage, arrachage) 

o Désherbage thermique 

o Chimique 

o Fleurissement 

o Enherbement 

o Ne rien faire 

o Désherbage mécanique 
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Préconisations associées au Plan de 

désherbage  

 

Gestion différenciée  

La gestion différenciée est une façon de gérer les espaces qui consiste à ne pas appliquer à tous la même intensité 

de soin. Son objectif Ŝǎǘ ŘŜ ǊŀǘƛƻƴƴŀƭƛǎŜǊ ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜǎǇŀŎŜ Ŝǘ ƭϥŀŦŦŜŎǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŜǎǎƻǳǊŎŜǎ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ Ŝƴ 

améliorant la qualité paysagère, notamment en la diversifiant. 

 

[ŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘΩǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎƛŞŜ ƴŞŎŜǎǎƛǘŜ ƭŀ ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŎŜǊǘŀƛƴ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ǎǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭǎ Ǿŀ 

ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜǊ ǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ŀŘŀǇǘŞŜ Υ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎ ƧǳǎǉǳΩŀǳȄ ŜǎǇŀŎŜǎ ŘŜ ǇǊŜǎǘƛƎŜǎ ǉǳƛ ŘŜƳŀƴŘŜǊƻƴǘ Ǉƭǳǎ ŘŜ 

soins. En général on peut ainsi déterminer 3 à 4 ŎƭŀǎǎŜǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎΣ Řǳ ǘǊŝǎ Ŝƴǘretenu au plus naturel, avec pour 

ŎƘŀŎǳƴŜ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜƭƭŜǎ ǳƴŜ ƎŜǎǘƛƻƴ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜΦ 

 

 Pour mettre en place la gestion différenciée sur les espaces communaux, il faut :  

 

¶ Réaliser un diagnostic afin de recenser les espaces, leur patrimoine et leur mode de gestion actuel 

¶ LŘŜƴǘƛŦƛŜǊ ƭŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ όŜǎǇŀŎŜǎ ŘŜ ǇǊŜǎǘƛƎŜΣ ǘŜǊǊŀƛƴǎ ŘŜ ǎǇƻǊǘǎΣ ŀǊōǊŜǎΣ ŎƛƳŜǘƛŝǊŜǎΣ 

zones de loisirs, espaces nŀǘǳǊŜƭǎΣΧύ Ŝǘ ƭŜǎ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜǊΣ 

¶ 5ŞŦƛƴƛǊ ǳƴ ŎŀƘƛŜǊ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ǇƻǳǊ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜ ŎƘŀǉǳŜ secteur ; réaliser un plan de 

gestion pluriannuel, 

¶ Assurer un développement technique (acquisition de matŞǊƛŜƭΣ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Řǳ ǇŜǊǎƻƴƴŜƭΧύΣ 

¶ Communiquer sur la mise en place de la gestion différenciée, 

¶ 9ǾŀƭǳŜǊ ƭΩŀŎǘƛƻƴ όǾŜǊǎ ŘŜ ƴƻǳǾŜƭƭŜǎ ŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴǎύ. 

 

  ObƧŜŎǘƛŦ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Modalités de gestion  
Espaces verts et 

naturels 

Exemple : voiries et 

zones urbaines 

Niveau A 
Pas de tolérance aux 

herbes spontanées 

Désherbage manuel, 

thermique ou 

mécanique voire 

chimique (en dernier 

recours) 

Jardins horticoles, 

terrains de sports 

ŘΩƘƻƴƴŜǳǊΧ 

Place de la mairie, 

ǇŀǊǾƛǎ ŘŜ ƭΩŞƎƭƛǎŜΣ 

ŎƛƳŜǘƛŝǊŜΧ 

Niveau B 

¢ƻƭŞǊŀƴŎŜ ŘΩǳƴ 

enherbement limité, 

contrôlé 

Désherbage manuel, 

thermique, mécanique 

(fréquences 

ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ Ƴƻƛƴǎ 

importantes) 

Entrées de villages, 

certains ronds 

points avec des 

massifs, espaces 

verts plus 

rustiques 

Lotissements 

Niveau C 
/ƻƭƻƴƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩƘŜǊōŜ 

recherchée 
Tonte ou fauche 

Chemins de 

randonnées, 

espaces naturels 

Zones industrielles, 

ȊƻƴŜǎ ŀǊǘƛǎŀƴŀƭŜǎΧ 

Exemple de tableaux de 3 classes pour la mise en place de la gestion différenciée 
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Quelques exemples de moyens permettant  de limiter 

lõapport dõintrants 

 

¶ Pratiquer un désherbage alternatif όŜƳǇƭƻƛ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŜƭ Ǉƭǳǎ ǊŜǎǇŜŎǘǳŜǳȄ ŘŜ ƭΩŜƴvironnement : 

désherbage manuel, thermique, ou mécanique)  

¶ Diminuer les fréǉǳŜƴŎŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΣ ǇǊŀǘƛǉǳŜǊ ŘŜǎ ŦŀǳŎƘŜǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴŎƛŞŜǎ  

¶ CŀƛǊŜ ƭŜ ŎƘƻƛȄ ŘŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ǾƛǾŀŎŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƳŀǎǎƛŦǎ όǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭŜǎ ŎƻǶǘǎ 

ŘΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴύ  

¶ Recourir au paillage et/ou bâchage όǇŀƛƭƭŜǘǘŜ ŘŜ ƭƛƴΣ ōǊƻȅŀǘ ŘΩŞƭŀƎŀge, toiles tisséesΧύ  

¶ Utiliser des plantes couvre-sol au pied des arbres  

¶ Utiliser les techniques de lutte biologique (utilisation des insectes auxiliaires comme les coccinelles, les 

ŎƘǊȅǎƻǇŜǎΧύ  

¶ wŜǎǘǊŜƛƴŘǊŜ ƭΩŀǊǊƻǎŀƎŜ ŀǳȄ ŜǎǇŀŎŜǎ ŘŜ ǇǊŜǎǘƛƎŜΣ ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǇƭŀŎŜ ŘŜǎ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘΩŀǊǊƻǎŀƎŜ ŀǳǘƻƳŀǘƛǉǳŜΣ 

ǳǘƛƭƛǎŜǊ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ Ƴƻƛƴǎ ŎƻƴǎƻƳƳŀǘǊƛŎŜǎ ŘΩŜŀǳ  

¶ CŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŀ ǊŞŎǳǇŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜǎ ŜŀǳȄ ǇƭǳǾƛŀƭŜǎ  

¶ ¢ƻƭŞǊŜǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜ ŦƭƻǊŜ ǎŀǳǾŀƎŜΣ ǾƻƛǊŜ ƭΩǳǘƛƭƛǎŜǊ Řŀƴǎ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘŜ ƴƻǳǾŜŀǳȄ ŜǎǇŀŎŜǎ 

 

La gestion différenciée des espaces est une démarche 

progressive qui nécessite une forte implication des élus 

et des services techniques. Il est opportun de 

permettre aux techniciens de suivre régulièrement des 

formations spécifiques. Un effort en matière de 

communication doit également être mené, notamment 

en direction de la population locale. En effet, celle-ci 

devra comprendre et accepter les différents 

ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘǎ ǉǳΩŜƭƭŜ ǇŜǊŎŜǾǊŀ Řŀƴǎ ǎƻƴ ǇŀȅǎŀƎŜ 

quotidien. Cette information peut se faire de 

différentes façons : articles dans le bulletin municipal, 

presse locale, ateliers pédagogiques, journées portes 

ouvertes, expositionΧ 

 

 

Préconisations générales  

 

A.  Surfaces à risque élevé  

 

{ǳǊ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ǎƛǘǳŞŜǎ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘΩǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘΩŜŀǳ : les traitements chimiques sont interdits : 

¶ Ł Ƴƻƛƴǎ ŘŜ р Ƴ ŀǳǘƻǳǊǎ ŘŜǎ Ǉƻƛƴǘǎ ŘΩŜŀǳ figurant sur les cartes IGN au 1/25000ème (respect des Zones 

Non Traitées) Ŝƴ ŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǊǊşǘŞ ƴŀǘƛƻƴŀƭ Řǳ мн ǎŜǇǘŜƳōǊŜ нллсύ, 

¶ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŦƻǎǎŞǎΣ ŎŀƴƛǾŜŀǳȄ Ŝǘ ǇƻǳǊǘƻǳǊǎ ŘΩŀǾŀƭƻƛǊǎ όǊŜǎǇŜŎǘ ŘŜǎ ŀǊǊêtés préfectoraux 

départementaux). 

Tonte différenciée 
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En Loire Atlantique 

Arrêté de Loire Atlantique du 09 février 2007 en vigueur depuis le 01/07/2007 

« Article 2 ς  Sur le reste du réseau hydrographique, même à sec, ǉǳƛ ƴΩŀǇǇŀǊŀƞǘ Ǉŀǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎŀǊǘŜǎ LDb ŀǳ нрллл
ème

 

(fossés, collecteurs ŘΩŜŀǳ ǇƭǳǾƛŀƭŜΣ Ǉƻƛƴǘǎ ŘΩŜŀǳΣǇǳƛǘǎΣ ŦƻǊŀƎŜǎ,  zones régulièrement inondéesΧύΣ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭŜ 

déversement de produits phytopharmaceutiques est interdit  à moins ŘΩǳƴ ƳŝǘǊŜ. » 

« Article 3 ς  Aucune application ne doit être réalisée ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ŀǾŀƭƻƛǊǎΣ ŎŀƴƛǾŜŀǳȄ Ŝǘ ōƻǳŎƘŜǎ ŘΩŞƎƻǳǘ. » 

En Mayenne 

Arrêté de la Mayenne du 13 mars 2009 

« Article 2 ς  [ΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ǇƘȅǘƻǇƘŀǊƳŀŎŜǳǘƛǉǳŜǎ Ŝǎǘ interdite sur le reste du réseau hydrographique, 

ƳşƳŜ Ł ǎŜŎΣ  ǉǳƛ ƴΩŀǇǇŀǊŀƞǘ Ǉŀǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎŀǊǘŜǎ LDb ŀǳ мκнрллл
ème

  comprenant les fossés, les colleŎǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳȄ 

ǇƭǳǾƛŀƭŜǎ Ŝǘ Ǉƻƛƴǘǎ ŘΩŜŀǳ. » 

« Article 3 ς  [ΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ǇƘȅǘƻǇƘŀǊƳŀŎŜǳǘƛǉǳŜǎ Ŝǎǘ interdite à moins de cinq mètres des sources, 

puits et forages. » 

« Article 4 ς  [ΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ǇƘȅǘƻǎŀƴƛǘŀƛǊŜǎ Ŝǎǘ interdite dans les zones humides caractérisées par la 

ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ΦƘȅƎǊƻǇƘȅƭŜ ŘƻƳƛƴŀƴǘŜ ŘŜ ǘȅǇŜ ƧƻƴŎǎΣ ǊƻǎŜŀǳȄΣ ƛǊƛǎ Ŝǘ ǎǇƘŀƛƎƴŜǎΦ » 

« Article 5 ς !ǳŎǳƴŜ ŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ƴŜ Řƻƛǘ şǘǊŜ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ŀǾŀƭƻƛǊǎΣ ŎŀƴƛǾŜŀǳȄ Ŝǘ ōƻǳŎƘŜǎ ŘΩŞƎƻǳt. A 

partir du 1
er

 ƧŀƴǾƛŜǊ нлмлΣ ŎŜǘǘŜ ƛƴǘŜǊŘƛŎǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǇƻǊǘŞŜ ƧǳǎǉǳΩŁ м ƳŝǘǊŜ ŘŜ ǇŀǊǘ Ŝǘ ŘΩŀǳǘǊŜ ŘŜǎ ŀǾŀƭƻƛǊǎΣ ŎŀƴƛǾŜŀǳȄ Ŝǘ 

ōƻǳŎƘŜǎ ŘΩŞƎƻǳǘΦ » 

En Vendée 

Arrêté de la Vendée du 17 mars 2010 

« Article 2 ς  [ΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭŜ ŘŞǾŜǊǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ǇƘȅǘƻǇharmaceutiques est interdit sur et à moins de 1 

ƳŝǘǊŜ ŘŜǎ ōŜǊƎŜǎ Řǳ ǊŞǎŜŀǳ ƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜΣ ƳşƳŜ Ł ǎŜŎΣ ǉǳƛ ƴΩŀǇǇŀǊŀƞǘ Ǉŀǎ ǎǳǊ ƭŀ ŎŀǊǘŜ LDb ŀǳ мκнр ллл (cours 

ŘΩŜŀǳΣ ŦƻǎǎŞǎ Ŝǘ ŎƻƭƭŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳȄ ǇƭǳǾƛŀƭŜǎ Ł ŎƛŜƭ ƻǳǾŜǊǘύΦ 

« Article 3 ς  Aucune application de produits phytopharmaceutiques ne doit être réalisée sur et à moins de : 5 

ƳŝǘǊŜǎ ŘŜǎ Ǉƭŀƴǎ ŘΩŜŀǳΣ ƳŀǊŜǎΣ ǎƻǳǊŎŜǎΣ Ǉǳƛǘǎ Ŝǘ ŦƻǊŀƎŜǎΣ м ƳŝǘǊŜ ŘŜǎ ŀǾŀƭƻƛǊǎΣ ŎŀƴƛǾŜŀǳȄ Ŝǘ ōƻǳŎƘŜǎ ŘΩŞƎƻǳǘΦ »» 

« Article 4 ς [ΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ produits phytopharmaceutiques, dont ƭŜǎ ǇƘǊŀǎŜǎ ŘŜ ǊƛǎǉǳŜ ƛƴŘƛǉǳŞŜǎ ǎǳǊ ƭΩŞǘƛǉǳŜǘǘŜ 

ŎƻƳǇǊŜƴƴŜƴǘ ƭŜǎ ǊŞŦŞǊŜƴŎŜǎ wрл Ł wру Ŝǎǘ ƛƴǘŜǊŘƛǘŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ƘǳƳƛŘŜǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞŜǎ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ 

ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ƘȅƎǊƻǇƘƛƭŜ ŘƻƳƛƴŀƴǘŜ όƧƻƴŎǎΣ ǊƻǎŜŀǳȄΣ ƛǊƛǎ ŘŜǎ ƳŀǊŀƛǎΧΦύ » 

En Maine et Loire 

Arrêté du Maine et Loire en vigueur depuis le 01/06/2010 

« Article 1 ς  {ŀƴǎ ǇǊŞƧǳŘƛŎŜ ŘŜǎ ƛƴǘŜǊŘƛŎǘƛƻƴǎ ǇǊŞǾǳŜǎ ǇŀǊ ƭŀ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ǊŜƭŀǘƛǾŜ Ł ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ 

ǇƘȅǘƻǎŀƴƛǘŀƛǊŜǎ Ł ǇǊƻȄƛƳƛǘŞ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΣ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭŜ ŘŞǾŜǊǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ est également interdit 

ǘƻǳǘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ ǎǳǊ ƭŜ ǊŜǎǘŜ Řǳ ǊŞǎŜŀǳ ƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜǎ ŦƻǎǎŞǎΣ ŎƻƭƭŜŎǘŜǳǊǎ Ŝǘ ōŀǎǎƛƴ ŘŜ ǊŞǘŜƴǘƛƻƴ ŘΩŜŀǳȄ 

pluviales, même à sec, du Maine et Loire. » 

« Article 2 ς [ΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭŜ ŘŞǾŜǊǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ǇƘȅǘƻǎŀƴƛǘŀƛǊŜǎ Ŝǎǘ ƛƴǘŜǊŘƛǘŜ Ł Ƴƻƛƴǎ ŘΩǳƴ ƳŝǘǊŜ ŘŜǎ ŀǳǘǊŜǎ 

Ǉƻƛƴǘǎ ŘΩŜŀǳ όǎƻǳǊŎŜΣ ƳŀǊŜǎΧύΣ Ǉǳƛǘǎ Ŝǘ ŦƻǊŀƎŜǎΦ » 

 « Article 3 ς  Aucune application ne doit être réalisée ŘƛǊŜŎǘŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ŀǾŀƭƻƛǊǎΣ ŎŀƴƛǾŜŀǳȄ Ŝǘ ōƻǳŎƘŜǎ ŘΩŞƎƻǳǘ. » 

En Sarthe 

Arrêté de la Sarhte du 12 octobre 2010 

« Article 2 ς  [ΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭŜ ŘŞǾŜǊǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ǇƘȅǘƻǇƘŀǊƳŀŎŜǳǘƛǉǳŜǎ Ŝǎǘ ƛƴǘŜǊŘƛǘ ǎǳǊ Ŝǘ Ł Ƴƻƛƴǎ ŘŜ м 

mètre des berges du réseau hydrographique όŦƻǎǎŞǎ Ŝǘ ŎƻƭƭŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŜŀǳȄ ǇƭǳǾƛŀƭŜǎ Ł ŎƛŜƭ ƻǳǾŜǊǘύΣ ƳşƳŜ Ł ǎŜŎΣ ǉǳƛ 

ƴΩŀǇǇŀǊŀƞǘ Ǉŀǎ Ŝƴ ōƭŜǳ ǎǳǊ ƭŀ ŎŀǊǘŜ мκнр ллл ŀƴƴŜȄŞŜ Ł ƭΩŀǊǊşǘŞ ǇǊŞŦŜŎǘƻǊŀƭ ƴϲлт-3632 du 27 juillet 2007 modifié 

ŘŞŦƛƴƛǎǎŀƴǘ ƭŀ ŎŀǊǘŜ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭŜ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ.. » 

« Article 3 ς  Aucune application ne doit être réalisée sur et à moins de cinq mètres des forages non protégé, plans 

ŘΩŜŀǳΣ ƳŀǊŜǎΣ ǎƻǳǊŎŜǎΣ ǇǳƛǘǎΣ ǎǳǊ Ŝǘ Ł Ƴƻƛƴǎ ŘŜ ǳƴ ƳŝǘǊŜ ŘŜǎ ŀǾŀƭƻƛǊǎ Ŝǘ ōƻǳŎƘŜǎ ŘΩŞƎƻǳǘΣ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎŀƴƛǾŜŀǳȄΦ » 
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Sur les autres zones à risque élevé : les traitements phytosanitaires sont très fortement déconseillés, 

ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ Şǘŀƴǘ ǎǳǊ ŎŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘŜ ǘŜƴŘǊŜ ǾŜǊǎ ƭŜ ζ ȊŞǊƻ ǇŜǎǘƛŎƛŘŜ ηΦ LΩǳǎŀƎŜ des produits phytopharmaceutiques 

devra donc progressivement et durablement être remplacé par des techniques alternatives (manuel, 

ƳŞŎŀƴƛǉǳŜΣ ǘƘŜǊƳƛǉǳŜΣ ōŀƭŀȅŀƎŜΧǾƻƛǊŜ ǊŞŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘύΦ En attendant de pouvoir mobiliser les moyens 

ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎΣ ƭΩǳǘƛƭƛsation de produits foliaires en localisé sur végétation levée sera tolérée. 

 

B.  Surfaces à risque réduit  

 

[Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ǊŀƛǎƻƴƴŞŜ ŘŜ ǇǊƻŘǳƛǘǎ ŎƘƛƳƛǉǳŜǎ ǊŜǎǘŜ ǇƻǎǎƛōƭŜ. 

¢ƻǳǘŜŦƻƛǎ ƻƴ ǇǊŞŦŝǊŜǊŀ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ techniques alternatives lorsque cela est possible (paillage, plantes 

couvre-ǎƻƭΣ ŜƴƘŜǊōŜƳŜƴǘ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ȊƻƴŜǎ ǎŀōƭŞŜǎΧύ 

 

 

 

Entretien des espaces  de votre commune  

C.  La voirie  

 

1.  Balayage  

 

Pour les espaces « de prestige » il faut un passage régulier de la balayeuse (8 à 12 passages par an pour un 

résultat « 0 mauvaises herbes »). Le passage de la balayeuse à un stade peu développé des plantes permet à la 

ōǊƻǎǎŜ ŘΩŀǊǊŀŎƘŜǊ ŎŜǘǘŜ ŘŜǊƴƛŝǊŜ ǇŀǊ ǎƛƳǇƭŜ ŦǊƻǘǘŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŘΩŜƴƭŜǾŜǊ ƭŀ ƳŀǘƛŝǊŜ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜ ŀŎŎǳƳǳƭŞŜ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ 

des racines. Il suffit pour cela de réduire la vitŜǎǎŜ ŘΩŀǾŀƴŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ƳŀŎƘƛƴŜ Ł нΣс ƪƳκƘ Ŝǘ ŘΩŀǳƎƳŜƴǘŜǊ ƭŀ 

ǾƛǘŜǎǎŜ ŘŜ Ǌƻǘŀǘƛƻƴ Řǳ ōŀƭŀƛ ƭŀǘŞǊŀƭΦ [Ωǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ brosses métalliques est conseillée pour ce type 

ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ. Il existe aussi des brosses mixtes (brins métalliques alternés avec des brins plastiques).  

[ΩǳǎŀƎŜ ŘΩǳƴŜ ƳƛŎǊƻ ōŀƭŀȅŜǳǎŜ ǇŜǳǘ ǾŜƴƛǊ Ŝƴ ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ōŀƭŀȅŜǳǎŜ ŀǳǘƻƳƻǘǊƛŎŜ ŀŦƛƴ ŘΩŜƴǘǊŜǘŜƴƛǊ ƭŜǎ 

surfaces inaccessibles à cette dernière. Cette méthode est techniquement et économiquement intéressante. Il 

existe, de plus, des balayeǳǎŜǎ ŘŜ ŦŀƛōƭŜ ƭŀǊƎŜǳǊ ŀŘŀǇǘŞŜǎ Ł ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ǘǊƻǘǘƻƛǊǎΦ 

 

[ΩƛƴǘŞǊşǘ Řǳ ōŀƭŀȅŀƎŜ ƳŞŎŀƴƛǉǳŜ Ŝǎǘ ŘƻǳōƭŜΣ ǇǳƛǎǉǳΩƛƭ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŀƭƭƛŜǊ Ł ƭŀ Ŧƻƛǎ ƭΩŀǎǇŜŎǘ ǇǊƻǇǊŜǘŞ Ŝǘ 

désherbage. 

 

/ΩŜǎǘ ƭŀ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ ƛƴŘƛǎǇŜƴǎŀōƭŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ƭƛƴŞŀƛǊŜǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜΦ 
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Au delà de la première année de mise en service, un bilan sera à réaliser ŀŦƛƴ ŘΩŞǾŀƭǳŜǊ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ Řǳ ǘǊŀǾŀƛƭ Ŝǘ 

ŘΩŀƧǳǎǘŜǊ Ǉƭǳǎ ŦƛƴŜƳŜƴǘ ƭŜ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ǇŀǎǎŀƎŜǎ ŀƴƴǳŜƭǎ Ŝǘ ƭŜ ǘŜƳǇǎ ǇŀǎǎŞΦ 

 

[ΩŜŦŦƛŎŀŎƛǘé du balayage mécanique étant directement liée Ł ƭΩŞǘŀǘ ŘŜ ƭŀ ǾƻƛǊƛŜΣ ǎƛ ŎŜǘǘŜ ŘŜǊƴƛŝǊŜ Ŝǎǘ Ŝƴ ōƻƴ ŞǘŀǘΣ 

ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ǇŀǊ ōŀƭŀȅŀƎŜ ƳŞŎŀƴƛǉǳŜ ŎƻƴǾƛŜƴŘǊŀ Řŀƴǎ ƭŀ ǇƭǳǇŀǊǘ ŘŜǎ ŎŀǎΣ Ƴŀƛǎ ǎƛ ŎŜƭƭŜ-ci se trouve plus ou moins 

dégradée, il conviendra en premier lieu ŘŜ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŜǊΦ  Il faudra donc élaborer un calendrier pour programmer 

des travaux de réfection de voirie. 

De même, dans les rues trop chargées en gravillons, la balayeuse ne pourra pas intervenir. 

 

Le total de linéaire relevé sur la commune, pouvant se faire au balayage mécanique, est de 6389 mètres. Les 

secteurs en exigence « 0 Mauvaise herbe » représentent 1069 mètres sur la commune. 
 

Niveaux d'exigences A B 

Longueur 1069 5320 

temps à passer (h) 0.36 1.8 

Nombre de passage annuel mini 8 4 

Nombre de passage annuel maxi 12 6 

Cout total à l'année mini 200 497 

Cout total à l'année maxi 299 745 
*Basé sur un coûǘ ƘƻǊŀƛǊŜ Ŝƴ ǇǊŜǎǘŀǘƛƻƴ ŘŜ флϵI¢ 

 

 

tƻǳǊ ƭŜǎ ŜƴŘǊƻƛǘǎ ŘƛŦŦƛŎƛƭŜǎ ŘΩŀŎŎŝǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ōŀƭŀȅŜǳǎŜ ŘŜ ǾƻƛǊƛŜΣ ƛƭ Ŝǎǘ ǇƻǎǎƛōƭŜ ŘΩŀǾƻƛǊ ǊŜŎƻǳǊǎ à des balayeuses 

ŘΩŀǇǇƻƛƴǘ : 

 

ã Balayeuses à conducteur marchant  

 

Le brossage est effectué par une ou plusieurs brosses rotatives équipées de 

lamelles d'acier ou de fils en polypropylène. Sur certains modèles, les fils 

métalliques peuvent être tressés pour augmenter l'efficacité de la brosse. Les 

brosses décapent la couche superficielle sur laquelle poussent les plantes 

indésirables, ŎŜ ǉǳƛ ŀ ǇƻǳǊ ŜŦŦŜǘ ŘŜ ŘŞŎƘƛǉǳŜǘŜǊ Ŝǘκƻǳ ŘΩŀǊǊŀŎƘŜǊ ŎŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎΦ 

Ces balayeuses peuvent être axiales ou radiales. 
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ã Brosses de désherbage adaptable s sur débroussailleuse  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

2.  Binage, arrachage  

 

9ƴ ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘ Řǳ ōŀƭŀȅŀƎŜΣ ƛƭ ŦŀǳŘǊŀ ǇƻǳǊǎǳƛǾǊŜ Ŝǘ ŀŎŎŜƴǘǳŜǊ ƭΩŀǊǊŀŎƘŀƎŜ et ƭŜ ōƛƴŀƎŜ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ des 

espaces « de prestige ». [ΩǳǎŀƎŜ ŘΩǳƴ ζ Pic Bine » (binette améliorée) peut ǎΩŀvérer intéressant et très 

complémentaire au balayage et au désherbage thermique. Cet outil est assez efficace sur sablé, enrobé et 

petits graviers. Ces interventions manuelles couplées aux passages dΩǳƴŜ balayeuse ǇŜǊƳŜǘǘǊƻƴǘ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴƛǊ 

sur les zones inaccessibles et assureront un entretien complet de la voirie.  

Cela permettra de dégager les angles où la balayeuse ne peut accéder. Lors du désherbage des bases de murs, 

ŎŜƭŀ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀ ŘŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭŜ ǘŜƳǇǎ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀƎŜƴǘǎΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘ ƭŜǎ ŘŞŎƘŜǘǎ ƎŞƴŞrés peuvent être placés 

sur la voirie, pour que la balayeuse puisse les évacuer. 

[Ŝ ǊŜƴŘŜƳŜƴǘ ƘƻǊŀƛǊŜ Řǳ ōƛƴŀƎŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀǊǊŀŎƘŀƎŜ Şǘŀƴǘ ǘǊŝǎ ŦŀƛōƭŜΣ ƭŜǎ ƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴǎ ŘƻƛǾŜƴǘ ǎŜ ƭƛƳƛǘŜǊ ŀǳȄ 

ŜǎǇŀŎŜǎ ŘŜ ǇǊŜǎǘƛƎŜ ǇƻǳǊ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭŜ ǘŜƳǇǎ ǘƻǘŀƭ ŘΩƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴΦ 

 

 

 
 



 

17 

 

Les espaces de niveaux B, C peuvent ponctuellement être désherbés en binage. Sur certaines surfaces en 

bicouche, le binage est la seule technique alternative réalisable (le balayage est difficilement réalisable, et le 

rotofil peut provoquer des dégâts sur les véhicules, ou des vitrines à proximité). Dans ces espaces, les 

interventions ne doivent pas avoir la même fréquence que dans les espaces de « prestige ». 

 

 

Niveaux d'exigences A B 

Somme de Surface (m²) 808 8 

Temps à passer (h) 16 0 

Nombre de passage annuel mini 4 2 

Nombre de passage annuel maxi 10 4 

Temps total à l'année mini (h) 65 0 

Temps total à l'année maxi (h) 162 1 
*Le tableau ci-dessus permet de répertorier les surfaces en binage et arrachage. Les temps indiqués sont calculés selon un 

ǊŜƴŘŜƳŜƴǘ ŘŜ рлƳч Ł ƭΩƘŜǳǊŜΦ 5Ŝ Ǉƭǳǎ ƭŜ ŎŀƭŎǳƭ ƴŜ ǘƛŜƴǘ ŎƻƳǇǘŜ ǉǳŜ Řǳ ōƛƴŀƎŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŀǊǊŀŎƘŀƎŜΦ ¢ƻǳǘŜ ƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ 

ŎƻƳǇƭŞƳŜƴǘŀƛǊŜ όōŀƭŀȅŀƎŜΣ ǘƘŜǊƳƛǉǳŜΣ ƻǳ ǊƻǘƻŦƛƭύ ǇŜǊƳŜǘǘǊŀ ŘŜ ŘƛƳƛƴǳŜǊ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ƭŜ ǘŜƳǇǎ Ł ȅ Ŏƻƴǎŀcrer.  

 

 

3.  Thermique  

 

En complément du balayage, des interventions en tache par tache au désherbeur thermique peuvent être 

réalisées sur les trottoirs, caniveaux et bases de murs.  

 

ã Thermique à eau chaude  

Pour des exigences strictes il faut compter 3 à 4 pasǎŀƎŜǎ Ł ƭΩŀƴƴŞŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ƛƳǇŜǊƳŞŀōƭŜǎΣ Ŝǘ с Ł у ǎǳǊ 

les surfaces perméables. 

Le premier passage a lieu à la reprise de végétation (mars à avril). En fonction des conditions climatiques, si la 

végétation est « poussante » un deuxième passage est effectué avant l'été. Les autres passages s'effectuent à 

la fin de l'été et à l'automne. 

Sur les secteurs où les exigences sont moins strictes 2 passages peuvent suffire pour limiter la hauteur et 

ƭΩƛƳǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴΦ 

 

ã Thermique à flamme  

Le thermique à flamme peut être intéressant pour les secteurs difficilement accessibles. La fréquence de 

passage est plus élevée que pour les systèmes à eau chaude. 

[Ŝ ǇǊŜƳƛŜǊ ǇŀǎǎŀƎŜ ŀ ƭƛŜǳ Ł ƭŀ Ŧƛƴ ŘŜ ƭΩƘƛǾŜǊΦ 9ƴǎǳƛǘŜ ǎŜƭƻƴ ƭŜǎ ŎƻƴŘƛǘƛƻƴǎ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜǎΣ Ŝǘ ƭŜ ǘȅǇŜ de revêtements, 

il faut des fréquences de passage assez élevées. 8 à 10 passages par an sur les surfaces imperméables. Sur les 

surfaces perméables un passage toutes les 3 semaines est fortement recommandé. 

 

Plusieurs systèmes thermiques sont disponibles sur le marché. Le choix du type de matériel est fonction de 

ƭΩƛƴǾŜǎǘƛǎǎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭŀ ƳǳƴƛŎƛǇŀƭƛǘŞ Řŀƴǎ ŎŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ ŀƭǘŜǊƴŀǘƛǾŜǎΦ  
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Le système porté facilite la liberté de déplacement et de mouvement et son 

coût reste acceptable. Le prix de cet appareil avƻƛǎƛƴŜ ƭŜǎ плл ϵ ¢¢/ ŀǳǉǳŜƭ ƛƭ 

faut rajouter le consommable (un cube gaz fait environ п Ƙ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝƴ ǘŀŎƘŜ 

par taŎƘŜύ Ŝǘ ƭŀ ƳƛǎŜ Ł ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŀƎŜƴǘ ŎƻƳƳǳƴŀƭΦ Le rendement de 

cette technique est de 2.5 km/h. 

 

Un autre système, le thermique à infrarouge permet de 

confiner davantage la chaleur sur la plante. Les risques 

ŘΩƛƴŎŜƴŘƛŜ ǎƻƴǘ Ƴƻƛƴǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘǎ ŀǾŜŎ ŎŜ ǘȅǇŜ ŘΩŀǇǇŀǊŜƛƭ et 

surtout il permet de travailler par temps légèrement venté. 

Son coût ŀǾƻƛǎƛƴŜ пллл Ł фллл ϵ ¢¢/ ŀǳǉǳŜƭ ƛƭ Ŧŀǳǘ ǊŀƧƻǳǘŜǊ ƭŜ 

ŎƻƴǎƻƳƳŀōƭŜ όс Ƙ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ōƻǳǘŜƛƭƭŜύ Ŝǘ ƭŀ ƳƛǎŜ Ł ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŀƎŜƴǘ 

communal. Le rendement de cette technique est également de 2.5 km/h. 

 

 

Le prix ŘΩǳƴ ŘŞǎƘŜǊōŜǳǊ thermique mono flamme sur chariot avoisine quant à 

ƭǳƛ ƭŜǎ улл ϵ ¢¢/ ŀǳǉuel il faut rajouter le consommable (une bouteille gaz fait 

environ 7 h ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝƴ ǘŃŎƘŜ ǇŀǊ ǘŃŎƘŜύ Ŝǘ ƭŀ ƳƛǎŜ Ł ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŀƎŜƴǘ 

communal. Le rendement de cette technique est de 2.5 km/h. 

 

 

Le prix ŘΩǳƴ ŘŞǎƘŜǊōŜǳǊ thermique à flammes directes montées sur rampes, 

ŀǾƻƛǎƛƴŜ нслл Ł снлл ϵ ¢¢/ ŀǳǉǳŜƭ ƛƭ Ŧŀǳǘ ǊŀƧƻǳǘŜǊ ƭŜ ŎƻƴǎƻƳƳŀōƭŜ όо ƪƎκƘ ŘŜ 

ǇǊƻǇŀƴŜ ǇŀǊ ōǊǶƭŜǳǊΣ ƭŀ ǊŀƳǇŜ Ŝƴ ŘƛǎǇƻǎŜ ŘŜ п ƻǳ рύ Ŝǘ ƭŀ ƳƛǎŜ Ł ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŀƎŜƴǘ ŎƻƳƳǳƴŀƭΦ Le 

rendement de cette technique est de 2.5 km/h. 

 

 

Niveaux d'exigences A B 

Somme de Surface (m²) 1801 3948 

Temps à passer (en h) 4 8 

Nombre de passage annuel mini 8 4 

Nombre de passage annuel maxi 10 6 

Temps total à l'année mini (en h) 29 32 

Temps total à l'année maxi (en h) 36 47 

 
Données pour le thermique à flamme 
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Les techniques alternatives à ƭΩŜŀǳ ŎƘŀǳŘŜ sont les plus efficaces 

en rendement et en efficacité. Leur application est cependant 

limitée par la taille du matériel.   

[ΩŀŎƘŀǘ ŘŜ ŘŞǎƘŜǊōŜǳǊ Ł Ŝŀǳ ŎƘŀǳŘŜΣ ƻǳ Ł ǾŀǇŜǳǊΣ Ŝǎǘ 

difficilement réalisable pour une petite commune. Le prix de ce 

ǘȅǇŜ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŜƭ Ŝǎǘ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ нл лллϵ I¢Φ Lƭ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ǇǊŞŦŞǊŀōƭŜ 

passer par de la prestation de service afin dé vérifier et valider 

ƭΩƛƴǘŞǊşǘ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜΦ 

[ΩŀǳǘǊŜ ǎƻƭǳǘƛƻƴ Ŝǎǘ ŘΩŜƴǾƛǎŀƎŜǊ ƭΩŀŎƘŀǘ ŘŜ ŎŜ ǘȅǇŜ ŘΩŀǇǇŀǊŜƛl en 

commun.  

9ƴ ǇǊŜǎǘŀǘƛƻƴΣ ƭŜ ŦƻǊŦŀƛǘ ǾŀǊƛŜ ŜƴǘǊŜ рол ϵ I¢ ǇŀǊ ƧƻǳǊ ŀǾŜŎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ƭŀ ƳƛǎŜ Ł ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ŀƎŜƴǘ ŎƻƳƳǳƴŀƭ, 

Ŝǘ умл ϵ I¢ ǇŀǊ ƧƻǳǊ ǎŀƴǎ ǊŜƴŦƻǊǘ όŘŀƴǎ ƭŜǎ н ŎŀǎΣ ƭŜ ŎƻƴǎƻƳƳŀōƭŜ Ŝǎǘ Ł ǊŀƧƻǳǘŜǊΣ ǎƻƛǘ рлл ƭƛǘǊŜǎ ŘΩŜŀǳ Ҍ рΣр ƭƛǘǊŜǎ 

de carburant par heure). Le rendement de cette technique est de 4 km/jour ou 2000m2 /jour. Il faut compter 

entre 3 et 4 passages par an sur surfaces imperméables (données prestataire). 

 

Niveaux d'exigences A B 

Somme de Surface (m²) 1801 3948 

Temps à passer (en h) 2 4 

Nombre de passage annuel mini 4 2 

Nombre de passage annuel maxi 6 4 

Temps total à l'année mini (en h) 7 8 

Temps total à l'année maxi (en h) 11 16 
Données pour le thermique à eau chaude 

 

 

 

 
 
 

4.  Fauche , tonte, rotofil,  

Le passage du rotofil permet de maîtriser la pousse de la végétation spontanée dans les caniveaux, bases de 

ƳǳǊǎΣ ŘΩƘŀōƛǘŀǘƛƻƴǎ ƻǳ ŘŜ ƘŀƛŜǎΦ Lƭ ƴŜ ǎΩŀƎƛǘ Ǉŀǎ ŘŜ ŘŞǎƘŜǊōŜǊΣ Ƴŀƛǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘŜƴƛǊ ǳƴ ŜǎǇŀŎŜ ǇƻǳǊ ƴŜ Ǉŀǎ ŘƻƴƴŜǊ 

ƭŜ ǎŜƴǘƛƳŜƴǘ ŘΩŀōŀƴŘƻƴ ŀǳȄ ǊƛǾŜǊŀƛƴǎΦ  

Pour un gain de temps, ces fauches peuvent être réalisées avant le passage de la balayeuse pour éviter le 

ramassage manuel. 

Des précautions sont à prendre pour éviter la casse de vitres, vitrines ou mobilier urbain. 

 

 

/ŜǘǘŜ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜ ǎŜ ƭƛƳƛǘŜǊŀ ŀǳȄ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ƻǴ ƭŜǎ ŜȄƛƎŜƴŎŜǎ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ne sont pas prioritaires. 
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Le Réciprocateur, appareil à coupe mécanique (inspiré du rotofil), 

permet des interventions ponctuelles en limitant quasiment tout risque 

de projection. Iƭ ŎƻƴǾƛŜƴǘ ŘΩŀǾŀƴǘŀƎŜ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ǎƛǘǳŞŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ 

centre. Cet appareil ƴΩŞƭƛƳƛƴŜ Ǉŀǎ ŜƴǘƛŝǊŜƳŜƴǘ ƭŀ ǇƭŀƴǘŜΣ ƛƭ ƭŀƛǎǎŜ ƭŀ 

végétation rase. {ƻƴ ǇǊƛȄ Ŝǎǘ ŘŜ ƭΩƻǊŘǊŜ ŘŜ смр ϵ ¢¢/Φ tƻǳǊ ƭŜǎ 

ŎƻƴǎƻƳƳŀōƭŜǎΣ ƭŜ ŎƻǶǘ Řǳ ŘƛǎǉǳŜ Ŝǎǘ ŘŜ нт ϵ I¢ όǎƻƛǘ рп ϵ I¢ ƭŀ ǇŀƛǊŜύΦ 

 

 

 
 

Niveaux d'exigences A B C 

Somme de Surface (m²) 10266 10629 302 

Temps à passer (h) 26 27 1 

Nombre de passage annuel mini 6 4 2 

Nombre de passage annuel maxi 8 6 4 

Temps total à l'année mini (h) 154 106 2 

Temps total à l'année maxi (h) 205 159 3 

 
 
*Le tableau ci-dessus permet de répertorier les surfaces en fauche (rotofil, réciprocateur, brosse métallique). Les temps indiqués sont 
ŎŀƭŎǳƭŞǎ ǎŜƭƻƴ ǳƴ ǊŜƴŘŜƳŜƴǘ ŘŜ пллƳч Ł ƭΩƘŜǳǊŜΦ 5Ŝ Ǉƭǳǎ ƭŜ ŎŀƭŎǳƭ ƴŜ ǘƛŜƴǘ ŎƻƳǇǘŜ ǉǳŜ ŘŜ ŎŜǘǘŜ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜΦ ¢ƻǳǘŜ ƛƴǘŜǊǾŜƴǘƛƻƴ 
complémentaire (balayage, arrachage, binage ou thermique) permŜǘǘǊŀ ŘŜ ŘƛƳƛƴǳŜǊ ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜ ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ Ŝǘ ƭŜ ǘŜƳǇǎ Ł ȅ ŎƻƴǎŀŎǊŜǊ 
[Ŝǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ŘŜǎ ǘŜǊǊŀƛƴǎ ŘŜ Ŧƻƻǘ ƴΩont pas été comptabilisées dans la somme des surfaces. 

 

 

5.  Fleurissement  

 

Sur certains secteurs, ǇƻǳǊ ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ, on peut remplacer les plantes non désirées par des 

ǇƭŀƴǘŜǎ ŘŞǎƛǊŞŜǎ ǉǳƛ ǎŜǊƻƴǘ ŀŎŎŜǇǘŞŜǎ Ŝǘ ŀǇǇǊŞŎƛŞŜǎ ǇŀǊ ƭŜ ǇǳōƭƛŎΦ [Ŝ ǇǊƛƴŎƛǇŜ Ŝǎǘ ŘΩŜƳǇşŎƘŜǊ ƭŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ 

spontanées de se développer en occupant les surfaces favorables à leur croissance. Cette technique est 

principalement utile pour les bases de murs sur les trottoirs. De plus cela permet aux habitants de 

« ǎΩŀǇǇǊƻǇǊƛŜǊ η ŎŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ Ŝǘ ŘΩŜƴ ŀǎǎǳǊŜǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴΦ  

 
 

 

Fleurissement en base de mur  

Réciprocateur 
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6.  Trottoirs et allées piétonnes en graviers, sablés  

 

Les trottoirs en graviers ou sablés sont très difficiles à maintenir sans mauvaise herbe avec les techniques 

ŀƭǘŜǊƴŀǘƛǾŜǎΦ /ΩŜǎǘ ǇƻǳǊǉǳƻƛ ǎΩƛƭ ȅ ŀ ǳƴ ǇŀǎǎŀƎŜ ŦǊŞǉǳŜƴǘΣ ƭŜǎ ŀƭƭŞŜǎ Ŝǘ ǘǊƻǘǘƻƛǊǎ ǎeront conservés par le 

piétinement. Si les allées sont très peu utilisées, elles se referment progressivement jusqu'à atteindre une 

largeur de 20 - 30 cm. Il arrive qu'elles disparaissent totalement au profit du gazon, cela signifie qu'elles 

ŞǘŀƛŜƴǘ ǘǊŝǎ ǇŜǳ ǳǘƛƭƛǎŞŜǎ Ŝǘ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ƴΩŀǾŀƛŜƴǘ Ǉŀǎ ƭƛŜǳ ŘϥşǘǊŜ entretenues. 

La pousse de ces zones peut être maîtrisée par une tonte ou fauche régulière. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

D.  Massifs et pieds d es arbres  

 

La végétation spontanée dans les massifs et aux pieds des arbres peut être aisément contrôlée par des 

méthodes préventives telle que le paillage et les plantes couvre-sol. Le paillage organique ou le bâchage, et les 

plantes couvre-ǎƻƭ ƻƴǘ ƭΩƛƴǘŞǊşǘ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜΣ ǾƻƛǊŜ ŘΩŜƳǇşŎƘŜǊΣ ƭŀ ǇƻǳǎǎŜ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ƛƴŘŞǎƛǊŀōƭŜǎΦ 

Les plantes couvre-sol, installées en bordure de haies, au pied des arbres ou dans les massifs, seront choisies 

ǇƻǳǊ ƭŜǳǊ ǇŜǊŦƻǊƳŀƴŎŜ Ł ǎΩŞǘŜƴŘǊŜ ǇŜǳ Ł ǇŜǳΣ ǇƻǳǊ ƭŜǳǊ ǊŞǎƛǎǘŀƴŎŜ Ł ƭΩƻƳōǊŜ et/ou à la sécheresse et pour leur 

capacité à vivre sans entretien. Ce sont des plantes vivaces telles ǉǳŜ ƭΩ!ƭŎƘŞƳƛƭƭŜ ƳƻƭƭƛǎΣ ƭΩ!ǎǇŞǊǳƭŜ ƻŘƻǊŀƴǘŜΣ 

ƭŜ ƭƛŜǊǊŜΣΧ 

Un paillaƎŜ ƻǊƎŀƴƛǉǳŜ ǇŜǊƳŜǘ ŘΩŜƳǇşŎƘŜǊ ƭŀ ŎǊƻƛǎǎŀƴŎŜ ŘŜǎ ǇƭŀƴǘŜǎ ŀŘǾŜƴǘƛŎŜǎ Ŝƴ ƭŜǎ ǇǊƛǾŀƴǘ ŘŜ ƭǳƳƛŝǊŜΣ ŘŜ 

ƭƛƳƛǘŜǊ ƭΩŞǾŀǇƻǘǊŀƴǎǇƛǊŀǘƛƻƴ όŘƻƴŎ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭΩŀǊǊƻǎŀƎŜύΣ ŘŜ ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ŦƭƻǊŜ ƳƛŎǊƻōƛŜƴƴŜ 

Ŝǘ ŘΩŀǳȄƛƭƛŀƛǊŜǎ ǉǳƛ ŜƴǊƛŎƘƛǘ ƭŜ ǎǳōǎǘǊŀǘΣ Ŝǘ ŘΩenrichir le sol en matière organique en se décomposant. Les 

paillages organiques peuvent être de plusieurs types : écorces de pin, de feuillus, bâche en fibres végétales 

όŎƘŀƴǾǊŜΣ ŎƻŎƻΣΧύΣ ǇŀƛƭƭŜǘǘŜǎ ŘŜ ƭƛƴΣ ŦŝǾŜǎ ŘŜ ŎŀŎŀƻΣ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŦŜǳƛƭƭŜǎ ƳƻǊǘŜǎΣ ǘƻƴǘes de pelouse sèches, paille. 

Contrairement au paillage organique, le bâchage ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ōƛƻŘŞƎǊŀŘŀōƭŜ Ŝǘ ƴŜ ǎŜ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŜ Ǉŀǎ Ŝƴ ƘǳƳǳǎΣ ƛƭ 

ŜƳǇşŎƘŜ ƳşƳŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǾŜǊǎ ŘŜ ǘŜǊǊŜΦ Lƭ ŀǇǇŀǳǾǊƛǘ ǇŜǳ Ł ǇŜǳ ƭŀ ǾƛŜ Řǳ ǎƻƭΦ Lƭ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ ǊŜŎƻƳƳŀƴŘŞ ŘŜ 

ƭΩŜƴƭŜǾŜǊ ŀǳ bout de 5 ans (NB : ne pas utiliser les méthodes « bâchage » et « paillage » en même temps). 

 

5Ŝ ǇƭǳǎΣ ŎŜǎ ƳŞǘƘƻŘŜǎ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ǳƴ Ǝŀƛƴ ŘŜ ǘŜƳǇǎ ŎƻƴǎƛŘŞǊŀōƭŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ƳŀǎǎƛŦǎ Ŝǘ ŘŜǎ ǇƛŜŘǎ 

ŘΩŀǊōǊŜǎΦ 

 

Trottoirs et allées 

sablées et en graves. 
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1.  Paillage  

Le paillage permet: 

¶ ŘΩempêcher la croissance des plantes adventices en les privant de lumière, 

¶ de lƛƳƛǘŜǊ ƭΩŞǾŀǇƻǘǊŀƴǎǇƛǊŀǘƛƻƴ όǊŞŘǳƛǊŜ ƭΩŀǊǊƻǎŀƎŜ ǇŀǊ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴǘύ, 

¶ de fŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ǾƛŜ ƳƛŎǊƻōƛŜƴƴŜ Ŝǘ ŘΩŀǳȄƛƭƛŀƛǊŜǎ όǾŜǊǎ ŘŜ ǘerre) qui enrichit le 

substrat, 

¶ ŘΩenrichir le sol en matière organique en se décomposant. 
 

[Ŝǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ǘŜŎƘƴƛǉǳŜǎ ŘŜ ǇŀƛƭƭŀƎŜ ǇǊŞǎŜƴǘŞŜǎ ƛŎƛ ǎƻƴǘ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ŎƻǳǊŀƴǘŜǎΣ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǇƻǳǊǊƻƴǘ şǘǊŜ ƳƛǎŜǎ Ŝƴ 

ǆǳǾǊŜ ŀǳ ŦǳǊ Ŝǘ Ł ƳŜǎǳǊŜ ŘŜǎ ŘŞŎƻǳǾŜǊǘŜǎΦ Le paillage doit être mis en place sur terre humide, avec une 

épaisseur suffisante (5 à 10 cm), complémentée au besoin. Le décaissage des massifs évite que les animaux ou 

le vent ne mettent le paillage sur la chaussée. 

 

Les écorces  

 

Les différentes écorces disponibles sur le marché constituent un très bon 

paillis. hƴ ǇŜǳǘ ǳǘƛƭƛǎŜǊ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ ƭΩŞŎƻǊŎŜ ŘŜ ǇŜǳǇƭƛŜǊΦ 

Observation Υ ƭΩŞŎƻǊŎŜ ŘŜ Ǉƛƴ ŀŎƛŘƛŦƛŜ ƭŜ ǎƻƭ 

Durée de vie Υ м Ł о ŀƴǎ ǎŜƭƻƴ ƭΩŞǇŀƛǎǎŜǳǊ 

Coût Υ мл ϵκƳч  

 

 

Les copeaux ou débris de bois  

 

On peut également se procurer des débris de bois colorés offrant un aspect 

plus sophistiqué. 

Observations : Conviennent pour les massifs de plantes annuelles - Faciles à 

installer du fait de leur petite taille 

Durée de vie : 1 an environ - Coût : н Ł о ϵ κƳч 

 Les paillis de lin ou de chanvre  

 

Très bons résultats contre les mauvaises herbes et le dessèchement du sol. 

Observation : Conviennent bien pour les massifs de fleurs annuelles ou les 

jardinières - Faciles à disposer du fait de leur petite taille.  

Arroser le paillis après installation. 

Durée de vie : 1 an environ 

Coût Υ оΣр ϵκƳч 

 

 

Les fèves de cacao  

 

Elles donnent de très bons résultats. 

Observations : Faciles à disposer du fait de leur petite taille - Riches en 

éléments nutritifs, résistent au vent - Odeur de cacao quand le matériau est 

humide. 

Arroser le paillis après installation. 

Durée de vie : 1 an environ 

Coût Υ с ϵκƳч 

 

 
 
























